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LES JEUNES SACRES CŒURS AUJOURD’HUI 

Une réflexion sur le Chapitre Général 

 

 

Le dernier Chapitre Général des frères a parlé sur la jeunesse et les jeunes aujourd’hui. 
Une des recommandations fut celle de nous approcher des jeunes, de les écouter et de 
les inviter à adopter notre vie comme Sacrés Cœurs, de partager notre vie et notre 
mission. Et nous les aînés d’être aussi capable de changer à partir de leurs apports et leur 
être des jeunes.  

Ce qui est vrai que nous, les adultes, nous ignorons beaucoup du langage des jeunes1 (ki 
lelo,), vos intérêts, votre culture et vos préoccupations. Nous courons vite en brandissant 
cette expression : « à notre époque ». Comme si notre « époque » fut la meilleure de 
toutes. Or, vous avez quelque chose à nous donner, et nous avons aussi quelque chose à 
vous donner. C’est ce dialogue intergénérationnel qui va produire la grande richesse pour 
le bien de notre société, et en particulier de notre famille religieuse. Votre présence, parmi 
nous, doit être un moment d’enrichissement mutuel. Sans votre présence, vous les 
jeunes, nous ne serons que des « monuments, des musées » ; et sans nous, vous les 
jeunes vous ne serez que « des villages sans avenir, sans histoire ».  

Peut-être qu’on pourrait expliquer, en peu de mots, c’est qu’un Chapitre Général.  

Qu’est-ce qu’un « Chapitre Général » ? 

C’est la plus haute instance de décisions d’une Congrégation. Au niveau des Provinces, 
c’est le Chapitre Provincial. Le Chapitre Général a lieu chaque 6 ans. Il rassemble le 
Gouvernement Général, les Provinciaux et les membres délégués. C’est pendant ladite 
réunion qu’on élit le Supérieur Général et ses Conseillers. On leur donne les orientations 
à suivre pour l’animation de la Congrégation durant les 6 prochaines années.  

 

A. Commençons par parler des générations 

En laissant de côté la génération dite des vétérans, voici comment sont repartis les 
générations aujourd’hui2 :  

1. Des Baby-boomers (nés entre 1946 – 1964). C’est la génération qui est venue 
juste après la seconde guerre mondiale. C’est une génération des privilégiés. Ils 
ont vécu dans la paix, la prospérité, le plein emploi et dans la croyance au progrès. 
 

 
1 Le Ki-lelo : un terme forgé à Kinshasa pour montrer tout ce qui touche la jeunesse aujourd’hui : du 
langage en passant par les habitudes, les codes vestimentaires, etc.  
2 Nous avons trouvé cet article dans l’Internet. 
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2. Génération X (1965 – 1979) : c’est une génération des oubliés. Peu de recherche 
pendant cette période. Après le boom, il y a eu assez de chômeurs.  
 

3. Génération Y (1980 – 1994) : c’est la génération qui a grandi avec l’Internet. Elle 
accorde une grande importance à l’éthique (mal et le bien). Elle se caractérise 
aussi par son dynamisme et son sens d’entreprenariat. « Ils chercheraient 
également à développer des idées, à donner leurs opinions et à prendre position. Ils 
seraient à peine sensibles au changement ; son absence leur paraîtrait anormale. Ils 
aimeraient l’imprévu et la transformation constante du paysage. Ils chercheraient 
sans cesse de nouvelles façons de faire les choses et auraient une forte propension 
à l’innovation et à la créativité (Tapscott, 1998) ». (Pris dans l’internet) 
 

4. Génération Z (1995 – 2009) : C’est la génération qui est née avec et dans la 
technologie. Elle est ultra-connectée. La génération des influenceurs/ses. Ils 
pensent collectivement ou internationalement. C’est une génération qui n’a pas 
de problème de dire ce qu’elle pense, même au niveau du travail. « La génération 

Z a tendance à accorder une plus grande importance au divertissement. Elle 

consomme du contenu culturel pour se distraire ou tromper l'ennui. Ainsi, elle 

éprouve un intérêt particulier pour les sujets tels que la culture/les mèmes Internet, 

l'humour et le jeu vidéo. » (Internet). Les médias exercent une grande influence sur 

l’identité de cette génération. Leur culture est liée aux médias. Cette génération a 

horreur des « formules », car elle cherche toujours de chantiers nouveaux. Elle 

accorde une grande place aux divertissements. Elle est très attachée à la musique 

aussi. Des grands spécialistes des réseaux sociaux (Instagram, Tiktok, Snapchat, etc.) 
 

5. Génération Alpha (de 2010 – 2024) : c’est la génération « verre », digitalisée ; la 
plus connectée et la plus instruite (je vois, par exemple qu’à Masina (une 
commune périphérique et pauvre de Kinshasa), les enfants parlent français et il 
n’y a plus de complexe avec les autres communes des nantis). Cette génération 
est née dans les numériques. (Regardez les enfants, ils savent déjà presque toutes 
les applications). Cette génération influence même le comportement des parents. 
Elle a une approche émotionnelle (devant une marque, un modèle) et non 
rationnelle (on fait parce que tout le monde fait). (On voit la danse, même obscène, 
tout le monde danse, sans tabou). Et à partir de 2025, nous commençons la 
génération Beta.  
 

Toutes ces générations coexistent dans la société, et chacune avec des attentes 
différentes. L’idéal serait de vivre en paix et d’assainir l’environnement. Les générations 
sont appelées à « mieux vivre les valeurs et les attitudes » dans ce monde d’aujourd’hui.  

Chaque génération peut tenir compte de l’autre afin que le bien-être émotionnel soit 
garanti.  Les générations sont appelées à donner la même valeur « aux normes » pour 
mieux assainir la société. (Regardons seulement le comportement des wewas3).  

 
3 Les wewas sont les chauffeurs de taxi-motos dans la ville de Kinshasa. 
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Par rapport aux besoins, il y a aussi un travail à faire dans toutes ces générations. Les 
besoins sont vraiment différents afin de créer une harmonie dans la société.  

Et chaque génération affiche un comportement différent. Ce qui est aussi un lieu de 
rencontre pour bien cheminer ensemble. Enfin, il y a aussi une grande différence par 
rapport aux opinions (devant l’autorité, devant le travail, devant le style de 
comportement).  

Malgré toutes ces différences, nous habitons tous le même monde et condamné à vivre 
tous heureux et dans l’harmonie. Et le premier élément à travailler, ce sont les préjugés 
qui peuvent habiter chaque génération par rapport à l’autre.  

B. Ce que les jeunes pensent d’eux-mêmes 

Nous avons posé la question à quelques jeunes du quartier pour nous dire comment ils 
se « définissent » en positif comme en négatif4  

Positif : 

- Nous avons une large capacité d’adaptation 
- Nous sommes capables d’audace pour n’importe quelle action 
- Nous sommes des bons Entrepreneurs  
- Nous sommes remplis d’envie de changement dans la conduite des nations 
- Nous sommes capables de martyrs pour le bien de la nation et de l’Eglise (Bientôt 

on va béatifier un jeune en RD. Congo du nom de Floribert Bwana Chui Bin Kositi, 
un laïc) 

- Nous sommes tenaces et déterminés à poursuivre notre objectif, sans peur 
- Nous sommes sûrs de nous-mêmes et nous trouvons d’autres repères sans 

importance. 
- Nous sommes créatifs, inventifs et nous aimons les études 
- Nous ne craignons pas de risques (exemple de ceux qui traversent l’Atlantique 

pour une vie meilleure) 
- Nous avons le goût de l’aventure (le voyage est notre rêve) 
- Nous adorons des nouvelles rencontres et découvertes  
- Nous sommes des polyglottes  
- Nous sommes toujours connectés et nous partageons notre vie avec les autres 

amis « virtuels » 
- Nous luttons pour ne pas commettre les mêmes erreurs que les ainés (parents) 
- Nous aimons l’émancipation, la liberté et l’autonomie (même en restant chez nos 

parents) 
- Nous ne pouvons vivre sans l’Internet 

Négatif : 

- Nous adorons la facilité (refus de souffrir) et le gagne-pain sans sueur (jeu de 
hasard, voyage en Europe) 

 
4 Un échantillon de 15 jeunes, d’âge différent, pris au hasard dans notre quartier de Mikondo, à Kinshasa.  
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- Nous ne respectons pas trop les ainés (nous disons facilement ce que nous 
pensons sans filtre) 

- Nous avons un grand amour envers l’argent (au détriment parfois de la vie 
humaine : vente des drogues, etc.) 

- Nous avons un goût exagéré de la vie bonne et de la bonne vie 
- Nous confondons facilement le rêve et la réalité 
- Nous courons derrière les titres académiques, mais sans une formation solide. Il 

y a de ceux-là qui finissent les études en payant les professeurs 
- Nous sommes facilement malléables par les informations reçues dans les 

réseaux sociaux 
- Nous lisons moins et avons peu de culture du savoir 
- Nous sommes tout tournés vers le plaisir (le sexe, la masturbation, les pornos, 

etc.) 
- Nous soignons beaucoup l’apparence et sommes derrière le dernier cri du 

téléphone qui sort.  
- Nous sommes moins formés 
- Nous ne suivons presque pas les actualités (sauf celles qui le touchent) 
- Nous sommes de grands consommateurs de novelas5 
- Nous sommes parfois passifs, en voulant que la solution nous arrive sans effort. 
- Nous sommes derrière la mode 
- Nous n’avons pas de référence, si non les influenceurs et influenceuses.  
- Nous faisons les « chalenges » sans trop réfléchir pourvu que tout le monde le 

fasse. 
- Nous nous protégeons dans le mal et partageons facilement les fakes news sans 

filtre.  
- Nous nous faisons facilement du mal via Internet sans tenir compte des douleurs 

de l’autre (sextape publié dans le Net) 

Tous ces éléments ne représentent pas la jeunesse mais ils ne sont pas loin de la réalité. 
Avant d’écouter la Congrégation, voyons un peu ce que l’Eglise vous dit par la bouche du 
Pape François. 

 

C. La Pape François parle de vous, les jeunes 

 

Dans « Exhortation Apostolique Post synodal : Christus Vivit », le Pape François dit ceci 
aux jeunes (nous retenons seulement quelques idées) : 

1. Tout ce que le Christ touche devient jeune. Le Christ te veut vivant. Il est là pour 
te réconforter dans tes peurs, tes douleurs, tes doutes. Il est là.  

 
5 C’est le terme portugais qu’on emploi à Kinshasa pour dire « série télévisée » 
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2. Il y a plusieurs figures des jeunes dans la Bible, à qui Dieu a confié une mission 
(Joseph, David, Salomon, Ruth, …). Le cœur des jeunes est prompt aux 
changements.  

3. Que la vraie jeunesse soit appelée à avoir un cœur capable d’aimer, un cœur qui 
se purifie de vieux levain.  

4. La jeunesse doit avoir des rêves, voir plus loin et ouvrir d’autres horizons.  
5. Une jeunesse soumise aux anciens, car ils ont une longue expérience et celle-ci 

peut aider à ne pas se tromper.  
6. De ne pas regretter à passer leur jeunesse en faisant du bien, ouvrant son cœur 

au Seigneur et vivant d’une autre manière. 
7. De ne pas passer sa jeunesse en étant distrait (à l’exemple des jeunes filles 

insensées), un chemin pour avoir un avenir pauvre.  

Si tu as perdu la vigueur intérieure, les rêves, l’enthousiasme, l’espérance et la 
générosité, Jésus se présente à toi comme il l’a fait pour l’enfant mort de la veuve, et avec 
toute sa puissance de Ressuscité le Seigneur t’exhorte : « Jeune homme, je te le dis, lève-
toi » (Lc 7, 14). (n°20) 
 

8. D’être en relation avec les autres (pas isolés), en faisant de service généreux  
9. Qu’ils comprennent que Jésus n’est pas loin d’eux. Qu’ils contemplent Jésus 

jeune et d’en découvrir les qualités (amitiés, relation avec son Père, meilleur 
choix, lucidité devant les autorités politiques, compassion envers les exclus, les 
pauvres, etc.) 

10. A l’exemple de la Vierge, que les jeunes soient porteurs d’une promesse. Le 
« oui » de Marie et son désir de servir ont été plus fort que les doutes et les 
difficultés (cf. n°44). Ce désir de servir le Seigneur se rencontre aussi parmi les 
jeunes saints (Saint Sébastien, Saint François d’Assise, Ste Jeanne d’Arc, Bx 
Isidore Bakandja, etc.) 

 
D. Vision de la Congrégation aujourd’hui 
 
La plus grande tentation est d’établir une liste de points positifs de la jeunesse 
aujourd’hui et à côté de cela, une liste de points négatifs (par exemple : recherche d’une 
vie facile, manque de respect aux adultes, sans gêne, soignant l’apparence, influençable 
facilement, …). Cet exercice nous aide, sans doute, à nous comparer implicitement pour 
nous dire (nous adultes) que nous sommes meilleurs. Nous nous trompons. Le Chapitre 
Général veut nous inviter à voir dans la jeunesse le bâtisseur d’aujourd’hui. Voilà 
pourquoi, nous allons relever quelques outils pouvant aider à construire notre jeunesse 
ss.cc. aujourd’hui.  
 

1. A l’exemple du Synode des Evêques, la Congrégation nous invite à « marcher » 
ensemble avec nos jeunes, en leur donnant un espace dans le débat et dans la 
mission. Tout en étant conscient que les jeunes sont appelés à murir leur appel 
suivant la Tradition de la Congrégation,  sa vocation et mission dans l’Eglise. 
 

2. D’être à l’écoute de nos jeunes, à partir de leur contexte actuel, sans trop de 
préjugés de notre part (adultes). C’est le chemin de leur épanouissement dans 
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notre famille religieuse. La Bonne Mère tenait à ce que les élèves soient heureux 
chez nous. On peut aussi le dire pour nos jeunes (en formation, en paroisse ou 
ailleurs). Collaborons à ce que les jeunes soient heureux chez nous. 
 

3. Créer des espaces pour leur développement personnel, en leur accordant une 
sorte de coaching (accompagnement) lié à leurs défis d’aujourd’hui. Un des défis, 
c’est l’utilisation des réseaux sociaux. Qu’ils restent ouverts au monde tout en 
formant des communautés physiques (lieu de la mission et d’amour mutuel). Le 
virtuel n’est parfois qu’une illusion.  
 

4. Accompagner les jeunes dans leur histoire concrète. Beaucoup peuvent venir de 
familles en crise. Nous constatons aussi que nos propres pays sont en crise 
depuis des années. Tout ceci peut avoir un grand impact sur la manière d’être d’un 
jeune ss.cc. aujourd’hui. Ainsi, l’accompagnent serait le lieu où toucher la 
concrétude de chaque jeune pour le développement de sa vocation (religieuse ou 
autre). Nos jeunes sont exposés à la vulnérabilité à cause de l’histoire personnelle.  
 

5. En paraphrasant le Pape, que la Congrégation apprenne à être toujours « mère ». 
Savoir pleurer en écoutant et en accompagnant les défis de nos jeunes en vue 
d’une solution meilleure. Ces jeunes qui nous arrivent « brisés » se reconstruisent 
chez nous. D’où la conversion de nos cœurs d’adultes. Dans mon ouvrage « de nos 
Mbuta à nos jours6 », j’ai dit « que la souffrance de l’autre provoque en moi une 
« insomnie spirituelle ». Que nos jeunes ne se sentent pas délaissés, sans 
boussole.  
 

6. Que la Congrégation les aide à déployer leurs talents. Chaque goutte de pluie est 
importante pour remplir la mer, dit-on. (A Mikondo7, c’est un exemple concret).  
 

7. Que la Congrégation vous apprenne à aimer Dieu et à laisser Dieu vous aimé. A 
l’exemple du Bon Père, à savourer Dieu sur le chemin de votre vie. Notre famille 
religieuse manifeste l’amour de Dieu dans ce monde. Et l’amour de Dieu passe par 
l’autre, par le monde et par la nature.  
 

8. Que vous rencontriez, encore une fois, Jésus (amour, vivant et vivifiant) dans la 
mission confiée par l’Eglise aux Sacrés Cœurs. Quand on fait une bonne rencontre 
avec le Christ, on en sort transformer, nouveau et pleine de vie, de bonheur. La vie 
en Jésus est toujours une bonne nouvelle. Vous aidez à faire du Christ votre grand 
ami. Ne l’oublie pas, si tu vis très bien ta jeunesse, cela te serait une grande aide 
dans ta vie adulte.  
 

9. Profitez de cette période pour grandir dans l’expérience personnelle avec le 
Christ. Les instruments que nos Communautés offrent sont pour cela : 

 
6 Ouvrage écrit par le Père Camille Sapu en 2017, p. 102 
7 Mikondo est la maison de formation des Profès, où chacun a appris un métier dans un Institut Technique 
Professionnel de Kinshasa. Nous avons de : menuisier, plombier, technicien photovoltaïque, 
informaticien, électricien, etc.   
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eucharistie, adoration, Liturgie des Heures, retraites, recollections, etc. Découvrir 
chaque jour ce Christ, mort et Ressuscité qui t’aime et t’envoie en mission. Ladite 
expérience vous permet de grandir dans le discernement : un moment de choisir 
ce qui est mieux à ce qui est bon.  
 

10. Que votre présence soit un « carburant » qui rallume le feu d’amour, de paix, de 
réconciliation et de justice dans notre famille religieuse. C’est le chemin de grandir 
dans l’esprit de famille. La jeunesse, c’est la joie. Comme dit le Pape François, ne 
prenez pas votre retraite avant.  
 

11. Être plus inventif et plus créatif (je vois, par exemple, nos anniversaires : on 
chante les mêmes chansons depuis 20 ans. On fait la même chose. La jeunesse 
est inventive.). Pas seulement se perdre dans la musique et puis, rester passif.  
 

12. Mais comme un aveugle ne peut pas conduire un autre aveugle, il est de votre 
intérêt de profiter de la sagesse, de l’expérience et de l’ouverture du cœur de vos 
différents formateurs, leaders ou coachs. Ne grandissons pas comme le papayer, 
mais plutôt comme le palmier.  
 

13. Que vous fassiez, avec la Communauté, l’expérience des disciples d’Emmaüs. 
Ayant perdu l’espoir et l’enthousiasme, rencontre le Christ sur leur chemin de 
retour à Emmaüs. Chemin faisant, leurs cœurs se brûlent et à la fraction du pain, 
ils découvrent le Ressuscité et rentrent à Jérusalem pour annoncer la joie de la 
résurrection. La joie d’être sacrés cœurs doit être annoncé par vous-mêmes. La 
joie de vivre comme religieux/ses des Sacrés Cœurs doit être faite par chacun/e 
de vous.  
 

14. Comme nous disent nos Constitutions, la Congrégation vous conduit à embrasser 
les mêmes attitudes, les choix et les œuvres qui ont conduit Jésus jusqu’à la mort 
sur la croix, le cœur transpercé (Art. 3) 
 

E. Nous avons posé ces questions à nos jeunes postulants et postulantes : 
 

A. Quel peut être votre apport aujourd’hui dans la Congrégation ? 
 

1. Notre souhait est d’avoir des nouvelles pastorales 
2. Nous souhaitons aussi que la Congrégation fonde d’autres missions dans le 

Continent 
3. Nous voulons renforcer et revaloriser nos valeurs fondatrices 
4. Nous voulons apporter un nouvel esprit socio-religieux et économique pour la 

stabilité et la prospérité de la Congrégation en Afrique. 
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B. Que voulez-vous changer dans la formation initiale aujourd’hui, comme 
Postulants ? 

  
1. Dans la dimension frères et sœurs : que les formateurs/trices nous aident à vivre 

dans un climat sain, sans préjugé car notre façon de vivre est déjà une pastorale 
2. Dans la dimension économique : créer des voies et moyens pour accroître la 

production afin d’une stabilité économique de nos Communautés 
3. Dans la vie communautaire : nous constatons qu’il y a la tendance à 

l’individualisme. Les ainés s’éclipsent rapidement lors des activités 
communautaires, et il y a un manque d’attention les uns les autres.  
 

 
C. Que voulez-vous ajouter au Postulat aujourd’hui ? 

 
1. Faire appel à un psychologue qualifié capable de nous accompagner sur le plan 

psychologique 
2. Enrichir nos bibliothèques pour une meilleure formation intellectuelle 
3. Réhabiliter nos maisons de formation 
4. Etablir un cursus norma de formation qui servirait de modèle aux 

formateurs/trices. 
 
 

D. Que voulez-vous maintenir au Postulat aujourd’hui ? 
 

1. L’usage de téléphone 
2. Les rencontres entre les deux Postulats 
3. Le processus de formation 
4. L’horaire de nos maisons de formation 
5. Les études profanes 

 
Toutes ces réponses sont à prendre comme un « désir », un souhait et un rêve de nos 
jeunes postulant/es. Être à leur écoute peut bien nous aider à les connaitre et à les aider 
pour devenir des Sacrés Cœurs demain.  
 
 
 
CONCLUSION 
 
 
 
Jeunes, ne renoncez pas au meilleur de votre jeunesse, ne regardez pas la vie à partir d’un 
balcon. Ne confondez pas le bonheur avec un divan et ne vivez pas toute votre vie derrière 
un écran. Ne devenez pas le triste spectacle d’un véhicule abandonné. Ne soyez pas des 
voitures stationnées. Il vaut mieux que vous laissiez germer les rêves et que vous preniez 
des décisions. 
Prenez des risques, même si vous vous trompez. Ne survivez pas avec l’âme anesthésiée, 
et ne regardez pas le monde en touristes. Faites du bruit ! Repoussez dehors les craintes 
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qui vous paralysent, afin de ne pas être changés en jeunes momifiés. Vivez ! Donnez-vous 
à ce qu’il y a de mieux dans la vie ! Ouvrez la porte de la cage et sortez voler ! S’il vous 
plaît, ne prenez pas votre retraite avant l’heure ! (n° 143), dit le Pape François. 
 
A nous les ainés, « ne donnons pas la retraite aux jeunes avant le temps ». Une jeunesse 
bien vécue est une vieillesse bien méritée.  
 
 
 Père Camille SAPU, ss.cc. 
Janvier 2025 
 
 
 


